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J.-J. BELLEL 


a es paysages superbes, toiles d’une facture peu 
commune de nos jours, — ces dessins, ces fusains 
si magistralement traités, sont le labeur de plus de 
trente années, et c’est l’œuvre d’un véritable maître 
qui va se disperser, disons mieux, se classer. 

Il y a peu de temps encore M. Bellel, âgé déjà, mais 
infatigable, vivait, travaillant toujours, entouré de 
toutes ces choses qu’il avait créées, vécues, de toutes ces 
choses qu’il avait aimées, — quand la destinée le Irappa 
cruellement : sa vue se perd, et l’artiste éminent et si 
amoureux de son art qui va stoïquement assister à sa 
vente, entendra bien qu’on emporte une à une telles 
parts de lui-même, mais il ne saura leur envoyer du 
regard le mélancolique et suprême adieu. 

Que le vieil ami de Corot, de Decamps, de Dupré, 
se console; il aura du moins cette joie de savoir que 
sa place est à jamais assurée dans les grandes galeries, 
en la compagnie de ceux-là qui partirent avant lui, 
mais dont il fut le frère d’armes au temps des saines 
rébellions contre les vieilles formules. 

M. Jean-Joseph Bellel est né en 1816, d’un père 
architecte. Il dut tout d’abord embrasser la même car¬ 
rière, mais y renonça vers sa vingtième année pour se 
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donner entièrement à la peinture, et reçut les leçons 
de Justin Ouvrié. 

Son premier salon date de i 838 , puis dix ans pas¬ 
sèrent vite : des études sérieuses, un long voyage en 
Italie, et enfin, en 1848, M. Bellel, qui obtint une 
médaille de première classe, exposa entre autres choses 
un grand dessin où il se révéla maître en un art nou¬ 
veau et dont il restera l’inventeur : le fusain. 

Un jour Decamps lui-même, très étonné et très épris, 
lui demanda de vouloir bien lui servir de professeur ; 
ce que M. Bellel fit avec bonheur. C’est de lui, du 
reste, que depuis lors tous les fusainistes ont essayé de 
procéder, beaucoup avec talent, mais sans jamais arri¬ 
ver à sa haute maîtrise, en ce genre qui demande tout 
à la fois autant de largeur que de simplicité dans l’exé¬ 
cution, — les deux grandes qualités qui caractérisent 
ce bel artiste. 

Sa vision, toujours grandiose , est traduite sans 
effort, mais avec puissance et sobriété, comme dans 
Le Ravin de Thiers ce grand et si magnifique fusain 
qui reste une des plus belles pages du maître, une véri¬ 
table richesse pour un Musée.— Un seul autre fusain, 
d’à peu près semblable importance, Une Vue de Pro¬ 
vence , figure déjà au Musée de Montpellier. 

Et combien il fait grand même en un petit cadre, — 
combien tous ses dessins comportent d’étendue, d’air, 
de poésie 1 

Comme peintre, comme beau et chaud coloriste, 
M. Bellel est un peu de la famille des Marilhat. Même 
dans ses vues de France il garde les chaleurs de tons 
de l’Orient; — son œil ne s’est jamais déshabitué des 
rutilantes colorations des ciels du Sahara algérien, 
qu’il visita longuement durant son séjour en Afrique. 
C’est ce qui fait que nous retrouvons dans La Cavée 
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Gironde , dans La Roche , jprès de Chàteldon , deux 
œuvres capitales, la meme intensité de palette que dans 
le Ravin de Constantine , une toile qui suffirait à elle 
seule pour assurer l’avenir d’un nom. 

Dire que M. Bellel fut parmi les révolutionnaires de 
son époque, cela fera sourire certains jeunes d’aujour¬ 
d’hui, qui ont élevé le barbouillage à la hauteur d’un 
principe, et cela est vrai pourtant, — il fit la guerre au 
paysage historique, et si le sien est composé en partie, 
il ne l’est jamais que sous l’impression d’une chose vue. 

Il a remplacé le convenu parle choix, mais il lui faut 
la noblesse, l’harmonie des lignes, il ne-fait pas de 
concessions à la pureté du style. 

Il donne un aspect de grandeur aux choses qu’il voit. Il 
y a dans toutes ses toiles, qu’il peigne une plaine ou un 
ravin, quelque chose de chevaleresque, — son œuvre 
est d’un preux qui magnifie la nature. 

Aussi exact qu’il soit, son paysage donne l’impres¬ 
sion d’un âge antérieur;— il est calme et rien n’est 
apaisé, il garde comme une sorte de menace latente, et 
l’inquiétude plane. Dans les sites, que de préférence il 
aime à nous montrer, le sol a toujours été ravagé, 
les cataclysmes y ont laissé quelque chose de sauvage, 

— c’est du paysage où les fanfares vont éclater, où 
l’on ne serait pas surpris de voir briller dans les nuages 
l’épée d’Odin, d’où jaillissent les éclairs ! — Comme 
dans la chanson de Roland, que M. Bellel eût illustrée 
en maître, les puys sont hauts, ténébreux et grands ! 
farouches vallons! rapides les torrents ! et noirs les bois 
de pins dans les montagnes bleues ! 

C’est du paysage, enfin, qui gène les anémiés, mais 
qu’eussent aimé les trouvères et redresseurs de torts : 

— on y respire de la vie, on y coudoie de la bravoure, 
on y gagne de la fierté. 
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Théophile Gautier, ce puissant de la plume, avait 
coutume de dire, comme en son Voyage à Constanti¬ 
nople, et alors que quelques sites l’avaient frappé : « J’ai 
rencontré en ma route de bien beaux Bellel. » Cette 
critique en vaut une autre. 

Sa peinture a de solides dessous, des formes déci¬ 
sives aux lignes définies; il construit avec franchise et 
peint sans empâtements, usant souvent dans les pre¬ 
miers plans de fermes touches plates, habiles à reculer 
les horizons, à poétiser les fonds en les adoucissant. 

Nul ne sait comme lui faire rageusement s’agrafer 
les arbres séculaires aux flancs de la terre crevassée, et 
s’y plonger leurs racines serpentueuses jusqu’au plus 
profond de ses entrailles, — et je songe en disant cela, 
à la toile superbe dont il a fait présent jadis à 
M. Marcille, pour son Musée d’Orléans : « A Trani , 
sur la Mer Adriatique. » 

Balzac croyait aux influences du nom,— ne trouvez- 
vous pas que l’œuvre du maître a quelque analogie avec 
la belle allure de ces deux syllabes qui sonnent comme 
un olifant : Bel-lel ! ! 

Ce convaincu, ce grand artiste qui ne va plus 
vivre désormais qu’avec ses souvenirs, avec ses pen¬ 
sées, était Chevalier de la Légion d’honneur depuis 
plus de trente ans, — il est désormais mieux que cela, 
car la réunion de ses œuvres l’affirme, aujourd’hui, un 
des premiers paysagistes du siècle. 
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68 — Dans les Montagnes de l’Este'rel. 

£9 — Quatre Dessins surnature faits à Châteldon 
(Puy-de-Dôme.) 9 j 

fo D im s lu Parc * dü « M ’O uchy (O ise). 


ItD 


ôl'fiÂ y 

— Une Rue, à Châteldon. 

^ 7b — Vue générale de Châteldon, prise des Fon- 

lb« CL* t ,aines - to 0 

— Au Sommet de la Gratta. 

■ iji — Sommet de Gironde. \ 

/ 1 ! 

! 0 7^ — Dans le Ravin de Gironde prés Châteldon. 



7y — Une Rue de Châteldon. ^ , 


7/ — Une Rue de Châteldon, vues des ruines du 
/ 0 / château. Y 

[t-f — Chemin des Fontaines à Châteldon. 

)) 0 ^ — Une Rue à Thiers. 




80 — Vue de Châteldon. 
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V /- Les Roches de la Gratta, près Châteldon. 
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éu 1U— 97 -- Étude à - Châteldo n. too : > . 0 
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6o u — A travers les Cévennes, JZo 
IIO — Le Ruisseau de Châteldon. 

Q o — Intérieur d’une Maison à Thiers. / V) i ttiw 
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!2 k — Une Ferme à l’intérieur de Châteldon. 




13 /’_ Dans le Bois de Gravenoire, à Châteldon.C f 
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■'j .j l j — Le Ravin de Thiers. 

Au Sommet du Ravin de Châteldon. i 

126 — Ferme de la Gratta à Châteldon. 
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J[jL$nJ *y f route de Thiers. 
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jo ^4 — Daphnis et Chloé. 
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i 3 o — A Tauves (Auvergne). 

ij — A Massa (Golfe de Naples). /•> ? 
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